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C'était un homme qui avait trois filles, il allait à la foire, il leur a demandé ce 

qu'elles voulaient.  

La première a dit :  

- Je veux une robe.  

La seconde : je ne me souviens pas de ce qu'elle voulait.  

La troisième a dit :  

- Je veux une rose.  

En sortant de la foire, le père a été cueillir une rose dans un jardin, puis quand il 

a fini de cueillir la rose, il a entendu une Bête dans le rosier, qui a dit :  

- Ça te coûtera la vie! Pourquoi prends-tu cette rose? Le père dit :  

- C'est pour une de mes filles.  

La Bête lui dit :  

- Ta fille, tu me la donneras, ou bien ça te coûtera la vie!  

Le père s'en est retourné, puis les deux sœurs méprisaient la troisième de coûter 

la vie à son père.  

A c' t' heure elle a dit :  

- J'y vais, mon père.  

Elle a été dans le jardin où son père avait cueilli la rose, elle a rentré dans le 

château : il y avait un beau souper, la table était garnie. Quand elle a eu à moitié 



soupé, elle a entendu un grand bruit. Cette Bête est arrivée, la jeune fille a eu 

peur ; cette Bête lui a dit :  

- N'aie point peur.  

Puis, elle a dit à la jeune fille :  

- Quand tu voudras quelque chose, voilà une baguette, tu n'auras qu'à frapper : tu 

auras ce que tu voudras.  

Tous les soirs, la jeune fille venait dans le château, puis la Bête arrivait au 

milieu du souper. Mais cette soirée-là, ses sœurs l'avaient retenue, aussi, quand 

elle est arrivée, elle s'est mise à table, mais la Bête n'est point venue. La Belle a 

été inquiète, parce qu'elle commençait à l'aimer, cette Bête. Elle a cherché dans 

le jardin, elle a trouvé la Bête sous le rosier, prête à mourir. La jeune fille s'est 

mise à pleurer:  

- J'ai eu du chagrin de ne pas te voir!  

La Bête lui répond :  

- Si tu veux m'épouser, je serai sauvé.  

Elle a dit : « Oui », qu'elle était prête à l'épouser. Alors, au lieu d'être une Bête, 

il a sorti un beau prince (c'est une fée qui l'avait rendu comme ça), ils se sont 

mariés.  
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